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15 ans après 

l’élargissement oriental 

de l’UE, notre cabinet, 

Partenaire Europe, a 

souhaité réaliser un état 

des lieux et rapporter le 

point de vue, rarement 

exposé à l’Ouest, des 

Pays d’Europe Centrale 

et Orientale (PECO).

Nous nous sommes 

efforcés de rendre compte 

de leur point de vue de la 

façon la plus neutre 

possible, sans porter de 

jugement.

Le but de ce rapport est 

uniquement d’éclairer 

votre réflexion stratégique 

en vous exposant la 

situation démographique, 

économique et politique en 

Europe vu des Pays de 

l’Est de l’UE.

Nous espérons que cette 

analyse vous permettra de 

mieux appréhender les 

positions actuelles des 

PECO au sein de l’UE, qui 

impacteront fortement leur 

avenir ces 25 prochaines 

années.

‟

Patrick EDERY

Directeur Général

Partenaire Europe
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Un modèle mis à mal

La chute du mur de Berlin en 1989, 

symbole de l’effondrement du 

communisme, avait provoqué un nouvel 

engouement réciproque entre l’Europe 

de l’Ouest et de l’Est, séparées pendant 

un demi-siècle. 

Les PECO (Pays d’Europe de Centrale 

et Orientale) ressentaient une vraie soif 

d’apprendre de nos modèles 

occidentaux et envie de les transposer 

chez eux.

Il y a 20 ans, la France était considérée 

comme un exemple dans les « pays de 

l’Est ». Aujourd’hui, l’évocation de notre 

pays provoque souvent un sourire 

narquois ou une mine désolée, et notre 

modèle se trouve même parfois 

considéré comme le pire des 

repoussoirs.

L’Europe divisée

Entre temps, est notamment arrivée la 

crise des migrants en 2015, que le 

politologue bulgare Ivan Krastev qualifie 

de « 11 Septembre de l'Europe ». 

Elle a provoqué une véritable division 

entre l’Est et l’Ouest de l’UE. L’Est 

reprochant à l’Ouest de lui imposer non 

seulement sa politique migratoire mais 

également, et peut-être surtout, un 

discours officiel qui rappelle, à certains 

égards, bien trop les techniques de la 

propagande communiste.

Ce discours est celui du 

multiculturalisme heureux, du pur 

enrichissement, excommuniant ceux qui 

émettent des doutes.

Les élites de l’Ouest, ont développé une 

forte hostilité pour leurs homologues de 

l’Est qui, selon ces premiers, trahiraient 

les valeurs européennes. On ne compte 

plus les éléments de langage 

outranciers à leurs égards : 

« démocrature, régime autoritaire, 

national-conservateur, national-

catholique, ultra-catholique, ultra-

conservateur, dirigeants fous, etc.. ». 

Une méfiance s’est donc installée, 

doublée des craintes de certains 

dirigeants de l’Est de voir l’histoire se 

répéter.

Le Brexit, la France devenue le supplétif 

d’une Allemagne hégémonique, s’alliant 

avec la Russie au niveau énergétique, 

inquiète.

Un peu d’Histoire

Pour comprendre les PECO, il faut bien 

sûr se rappeler qu’ils ont connu 60 ans 

de totalitarisme (nazi puis soviétique), 

mais surtout comprendre que, pour 

nombre d’habitants, ces idéologies ne 

sont pas désincarnées et singulières 

mais bien le fruit des nationalismes 

allemands et russes. 

Si l’on additionne les occupations 

impériales et les totalitarismes divers, 

cette région aura connu environ 200 ans 

de brutalités germano-russes. 

On peut ainsi aisément comprendre, 

qu’avec une UE sous hégémonie 

allemande et une Russie qui n’a pas 

abandonné ses ambitions impériales, les 

PECO préfèrent se prémunir de tout 

risque en se plaçant sous le parapluie 

américain.



Page 5www.partenaire-europe.com

Comprendre l’avenir que se sont choisi les PECO en 23 cartes

Août 2019

Des Nations sans état

Un autre point commun de ces PECO 

est qu’ils n’ont recouvré leur 

indépendance qu’au XXème siècle, 

après avoir été occupés par les Empires 

russe, autrichien et allemand.

Contrairement à des pays comme la 

France, qui ont construit un Etat-nation 

pendant tout le XIXème siècle, ces pays 

ont été des Nations-sans-état pendant 

toute cette période. 

La nation, dans ces pays, était une 

identité culturelle résistante aux 

impérialismes austro-germano-russes. 

Pour toutes ces raisons l’Etat est 

considéré dans les PECO, comme plus 

oppresseur que protecteur. Il en découle 

une méfiance envers l’Etat, comparable 

à celles des Américains, dont le modèle 

libéral est d’ailleurs apprécié et copié.

Carte 1. Indépendances et dominations dans l’UE

Source: Partenaire Europe
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Carte 2. Prélèvements obligatoires en % du PIB (2017)

Des pays très libéraux

On retrouve cette méfiance envers l’Etat 

dans les montants des prélèvements 

obligatoires qui sont parmi les plus bas 

d’Europe avec l’Irlande et le Royaume-Uni.

Des prélèvements si bas venant d’ex-pays 

communistes dépoussièrent l’image un peu 

surannée que nous pouvons avoir d’eux. 

Source: Eurostat

Plus de 45%

Entre 40 et 45%

Entre 35 et 40%

Entre 30 et 35%

Moins de 30%
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Carte 3. Croissance du PIB/hab en SPA (standards de 

pouvoir d’achat) entre 2014 et 2018

Carte 4. Taux de chômage en Europe (2018)

Un boom 

économique

Peu de français le 

savent, mais ces 

PECO connaissent 

tous un boom 

économique sans 

précédent, qui, s’il 

venait à durer, pourrait 

être comparé à nos 

Trente Glorieuses.

Revers de la médaille: 

les salaires ne 

cessant d’augmenter, 

et le chômage de 

baisser, des tensions 

importantes ont vu le 

jour sur le marché du 

travail.

Source: Eurostat

Source: Eurostat

Plus de 30%

Entre 18 et 30%

Entre 12 et 18%

Entre 6 et 12%

Moins de 6%

Plus de 14%

Entre 8 et 14%

Entre 6 et 8%

Entre 4 et 6%

Moins de 4%
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Carte 5. Immigration choisie ou légale : Nombre de permis de 

résidence délivrés pour 1000 habitants (2017)

Source: Eurostat

La Pologne ouvre ses frontières

Pour faire face à ces tensions, sur son 

marché du travail et éviter que son 

économie ralentisse la Pologne a  ouvert 

ses portes à de nombreux migrants. 

Cela peut paraitre contre intuitif, mais la 

Pologne est même le pays qui a délivré le 

plus de permis de résidence dans l’UE. 

C’est-à-dire qui a accueilli le plus 

d’immigrants légaux en 2017.

Plus de 15

Entre 10 et 15

Entre 6 et 10

Entre 3 et 6

Moins de 3
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Carte 6. Taux d’emploi des personnes âgées de 20 à 64 ans

nées hors de l’UE (2018)

Une politique d’immigration choisie

Contrairement à nombre de pays de 

l’Ouest, la Pologne a décidé de mettre 

en place une politique d’immigration 

choisie. 

Plus généralement, les migrants 

accueillis dans les PECO ont des profils 

très différents de ceux de l’Ouest.  

D’abord si l’on regarde le taux d’emploi à 

l’Est des personnes âgées entre 20 et 64 

ans nées hors de l’U.E., il est bien plus 

important qu’à l’Ouest. 

En France, près d’une personne sur 

deux, en âge de travailler et qui est née 

hors de l’U.E., n’a pas d’emploi et se 

retrouve donc à la charge de la société. 

En Pologne c’est moins de 3 sur 10.

Source: Eurostat

Entre 75 et 85%

Entre 70 et 75%

Entre 65 et 70%

Entre 60 et 65%

Entre 50 et 60%
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Garder constant le périmètre de l’Etat

Au regard des taux de prélèvement 

obligatoires bas, et du niveau du 

PIB/habitant peu élevé, malgré une 

croissance importante, il serait difficile 

pour ces pays d’assumer la prise en 

charge d’une grande quantité de 

migrants ne travaillant pas. 

Pour ce faire il faudrait augmenter les 

prélèvements, recruter de nouveaux 

fonctionnaires, créer des organismes et 

donc augmenter la puissance de l’Etat.

Carte 7. PIB/hab en SPA - Standards de pouvoir d’achat (2018)

Source: Eurostat

Plus de 40 000 €

Entre 35 et 40 000 €

Entre 30 et 35 000 €

Entre 25 et 30 000 €

Entre 20 et 25 000 €

Moins de 20 000 €
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Une Chrétienté assumée et 

revendiquée

Les citoyens des PECO restent 

globalement plutôt conservateurs et 

attachés à leurs racines chrétiennes.

A l’Est, le profil des migrants est différent 

de celui de l’Ouest, notamment en  

matière de racines religieuses.

Source: Partenaire Europe d‘après Eurostat

et les Instituts nationaux de statistiques

Carte 8. Principale racine religieuse des bénéficiaires

d’un permis de résidence (2017)

+ 80%

60-79%

- 59%
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Quartiles :

Très fort

Fort

Faible

Très faible

Carte 9. Niveaux d’infractions enregistrées (2016) 
(Moyenne des classements selon le nombre d’homicides 

intentionnels, agressions, violences sexuelles et vols) 

Source: Eurostat

L’Est refuse le 

modèle migratoire 

de l’Ouest

En effet, à tort ou à 

raison, les PECO ont 

déduit des exemples 

français, britanniques, 

suédois ou encore 

allemands, que les 

sociétés multi-

culturelles se 

transformaient 

inéluctablement en 

sociétés multi-

conflictuelles.

Les chiffres bruts et 

une actualité non 

nuancée ont plutôt 

tendances à renforcer 

leurs appréhensions.

Une population 

homogène

L’homogénéité de la 

population pourrait 

expliquer en partie un 

bas niveau conflictuel 

au sein de ces 

sociétés.

Carte 10. Part de la population immigrée (2017)

Source: ONU

Plus de 16%

Entre 12 et 16%

Entre 8 et 12%

Entre 4 et 8%

Moins de 4%
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Carte 11. Part de la population vivant en zone rurale

(2017)

Carte 12. Pourcentage des personnes seules avec 

enfants dépendants (2017)

Source: Eurostat

Source: Banque Mondiale

Des sociétés encore 

rurales…

L’attachement aux 

traditions et aux 

valeurs de ce que 

certains appelleraient 

la vieille Europe, 

explique aussi 

surement des niveaux 

d’infractions bas.

Nombre de ces pays 

ont encore un fort taux 

de personnes vivant à 

la campagne.

…et traditionnelles

Dans les PECO, le 

nombre de personnes 

seules qui doivent 

supporter la charge 

difficile de subvenir 

aux besoins de leur 

famille, et en même 

temps que de 

s’occuper de 

l’éducation de leurs 

enfants, reste très 

faible par rapport aux 

niveaux que connait 

l’Europe de l’Ouest. 

Plus de 6%

Entre 4 et 6%

Entre 2 et 4%

Entre 0 et 2%

Plus de 35%

Entre 26 et 35%

Entre 20 et 26%

Entre 10 et 20%

Moins de 10%
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Carte 13. Prévision de la part de la population musulmane en 2050 

d’après la dynamique actuelle des migrants et des réfugiés (2017)

Source : Pew Research Center

Les pays de l’Est refusent un 

immigration massive non chrétienne

Quelques soient les raisons de la 

tranquillité et de la sécurité plus grande 

de ces pays, les informations venant de 

l’Ouest inquiètent beaucoup les 

populations de l’Est. 

Contrairement à l’Ouest où les 

informations concernant les migrants 

sont souvent relativisées dans les 

médias de masse, à l’Est, il n’est pas 

rare qu’elles soient données sans aucun 

fard, comme la carte ci-dessous publiée 

par un think tank américain, 

régulièrement reprise.

Ces pays n’ont pas de passé colonial ou 

esclavagiste avec l’Afrique, aussi ils ne 

connaissent aucun sentiment de 

culpabilité et donc aucune obligation 

envers ces migrants. 

Les pays de l’Est ont une peur 

irrépressible que leur pays soit 

submergé et que leur mode de vie et 

traditions disparaissent.

Plus de 18%

Entre 12 et 18%

Entre 6 et 12%

Entre 3 et 6%

Moins de 3%
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Carte 14. Variation des soldes migratoires des pays 

entre 1990 et 2017

Carte 15. Pourcentage de la population 

qui a émigré (2017)

Source: ONU

Source: ONU

Les PECO, terre 
d’émigration

Ce sentiment est 

d’autant plus renforcé 

par le fait que 

beaucoup d’habitants 

de ces pays de l’Est 

venant des 

campagnes, au mode 

de vie très traditionnel, 

ont habité et travaillé à 

l’Ouest, 

essentiellement dans 

les grandes villes, où 

l’immigration extra-

européenne est la 

plus massive et la plus 

visible.

Souvent cela a été 

vécu comme un choc 

culturel important. 

De plus ce départ 

massif de travailleurs 

de l’Est à l’Ouest, 

augmente un peu plus 

la peur réelle ou 

fantasmée que leur 

culture et leur pays ne 

se meurent.

Plus de 20%

Entre 10 et 20%

Entre 5 et 10%

Entre 0 et 5%

Solde migratoire positif 

Solde migratoire négatif
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Racisme ou refus d’importer un 

modèle suicidaire ?

Bien sûr le parallèle entre la majorité des 

habitants des pays de l’Est et la «France 

périphérique », décrite par Christophe 

Guilluy (géographe dont les thèses 

prévoyaient le mouvement des Gilets 

Jaunes), vient immédiatement à l’esprit.

Le même attachement à des valeurs 

traditionnelles, la même angoisse de 

devenir minoritaire chez soi et la même 

défiance envers les classes dirigeantes 

occidentales qui apparaissent comme 

déconnectées, voire amorales.

Pour nombre d’habitants de ces pays, 

les politiques migratoires des dirigeants 

de l’ouest, synonymes de forte insécurité 

et de perte d’identité culturelle, sont un 

suicide  incompréhensible. 

Pour autant, par respect des opinions 

d’autrui, les pays de l’Est ne se 

permettaient pas de contester le 

multiculturalisme occidental, jusqu’à ce 

que l’Ouest essaye de leur imposer sa 

politique migratoire.

Pour nombre de pays de l’Est, il évident 

que les procédures diligentées par la 

Commission européenne, pour menaces 

planant sur l’Etat de droit en Pologne et 

en Hongrie, sont un alibi pour mettre au 

pas ces deux pays car ils ont tenu tête à 

l’Allemagne, en refusant d’accueillir des 

migrants musulmans tout en 

revendiquant leurs racines chrétiennes. 

L’arrivée au pouvoir d’Angela Merkel, 

un tournant pour l’UE

Un an après l’adhésion des pays de l’Est 

à l’UE, l’arrivée au pouvoir d’Angela 

Merkel en 2005 marqua un tournant 

important dans la politique allemande et 

déséquilibra l’ordre européen établi.

Première dirigeante de la République 

fédérale allemande née après la 

seconde guerre mondiale, de surcroît en 

Allemagne de l’Est, elle n’a pas la même 

vision que ses prédécesseurs, ou du 

moins la même volonté de continuer à 

cantonner l’Allemagne dans un rôle de 

gentil géant bienveillant.

Afin de s’assurer une hégémonie dans 

les échanges intra-européens et le 

leadership mondial des excédents 

commerciaux, Angela Merkel a fait 

passer l’Allemagne de nain politique à 

leader unique de l’UE.

Actuellement, l'Allemagne accapare plus 

de 20% des excédents commerciaux 

mondiaux (plus que la Chine et ses 14%) 

alors qu'elle représente 1,1% de la 

population mondiale. Cette part à 

quasiment doublé depuis l’arrivée au 

pouvoir de Merkel.

Pour ce faire, elle a mis en place une 

politique mercantiliste dont le but est de 

dégager un excédent de la balance 

commercial le plus élevé possible, via 

une vision très utilitariste de ses 

partenaires européens.
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Carte 16. Premier pays client de chaque 

pays en 2017

Source: Banque mondiale

Source: Banque mondiale

Carte 17. Premier pays fournisseur de chaque 

pays en 2017

L’Allemagne leader 

industriel

De cette vision utilitariste 

de la chancelière découle 

la vassalisation de la 

France et la réduction de 

l’Europe de l’Est à une 

plateforme de production.

Ainsi l’Allemagne importe 

massivement des biens 

intermédiaires de qualité, 

mais à bas coût, les 

assemble chez elle, via 

des opérations à forte 

valeur ajoutée et les 

revend sur le segment 

haut de gamme grâce au 

« Made in Germany » 

dans le monde entier. 

Pour ce faire, l’UE ratifie 

des accords de libres 

échanges qui sont 

toujours profitables à 

l’industrie allemande, bien 

moins à celle française.

Ce modèle, qui permet de 

réaliser des marges 

importantes, est devenue 

essentiel au bon 

fonctionnement de 

l’Allemagne. La 

croissance, les fonds pour 

les formations et ceux 

pour la R&D en 

dépendent. 

Par l’injustice qu’elle 

génère, cette politique est 

extrêmement difficile à 

maintenir sur le long terme
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Source : Banque mondiale

Carte 18. Evolution de la part de chaque pays dans l’industrie 

européenne (en valeur ajoutée) entre 2005 et 2016

L’Allemagne maître de l’UE

Pour la maintenir, l’Allemagne n’a 

d’autres choix que de contrôler 

l’administration européenne (la plupart 

des hauts postes de l’UE sont occupés 

par des allemands) et de convaincre les 

autres pays de l’Union Européenne que 

sa politique est dans leur intérêt. 

Le meilleur exemple est la mise en place 

des réformes allemandes du marché du 

travail, les lois « Hartz», qui sont en train 

de devenir la norme en Europe. 

Cette politique mercantiliste de Merkel a 

été profitable au pays de l’Est mais bien 

moins aux grandes puissances de l’UE.

Supérieur à 1 point de %

Entre 0 et 1 point de %

Entre -1 et 0 point de %

Inférieur à -1 point de %

2,6%
Poids de l’industrie du pays 

dans l’industrie européenne en 2016
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Des pro-UE contestent l’UE

Etrangement, ce ne sont pas les plus 

grands perdants de cette politique qui 

vont contester la tutelle allemande sur 

l’Europe, mais la Pologne et la Hongrie.

C’est la crise des migrants de 2015 qui 

va tout faire basculer. Cette année-là, 

Angela Merkel non seulement a décidé 

d’ouvrir les portes de l’Allemagne aux 

migrants, sans consulter ses voisins, 

mais aussi a essayé de leur imposer des 

quotas.

Cette politique du fait accompli a été 

ressentie comme unilatérale et 

autoritaire. 

Profondément pro-européen les pays de 

l’Est ne souhaitent aucunement une 

sortie de l’Europe, mais ne veulent pas 

non plus se soumettre à la politique 

migratoire de l’Ouest.

Carte 19. Part de la population considérant qu’il est

bénéfique pour leur pays d’être membre de l’UE (2019)

Source: Commission européenne

Plus de 90%

Entre 80 et 90%

Entre 70 et 80%

Entre 60 et 70%

Entre 50 et 60%

Moins de 50%
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Les pays de l’Est s’organisent

Trop faibles seules, la Pologne et la 

Hongrie ont mis en place une stratégie 

de puissance « en poupée russe ». 

Elles ont commencé par transformer le 

groupe de Visegrád (V4) rassemblant 4 

pays (Hongrie, Pologne, Slovaquie et 

Tchéquie) en une alliance politique, 

économique, financière, militaire et 

même culturelle. 

Puis elles ont ensuite créé l’Initiative des 

3 mers (I3M), soutenu par les Etats-

Unis, regroupant le V4 et 8 autres 

PECO. 

Ces alliances ont permis à la Pologne et 

à la Hongrie, lors du sommet européen 

de juillet de cette année, d’empêcher la 

désignation du socialiste Franz 

Timmermans (Vice-Président de la 

Commission européenne qui a 

déclenché les poursuites contre elles) en 

tant que Président de la Commission, 

comme le voulait M. Macron. 

La Pologne et la Hongrie sont les 

leaders au sein du V4, qui lui-même est 

leader au sein de l’I3M regroupant 12 

pays, tous membres de l’U.E.

Au sein de l’I3M, le V4 représente plus 

de 50% de la population et des richesses 

et au sein du V4 c’est la Pologne qui 

représente plus de 50% de la population 

et des richesses.

Source: Partenaire Europe

Carte 20. Pays membres de l’OTAN & du groupe de Visegrad (2019)

UE + I3M + V4

UE + 3IM

UE
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L’initiative des 3 mers (I3M) : vers une 

autonomisation des PECO?

L’I3M est un regroupement naturel de 

pays partageant une histoire commune 

faite de domination germano-russe dont 

la mémoire a été réveillée par la politique 

hégémonique d’Angela Merkel et la 

nouvelle entente énergétique germano-

russe « Nord Stream II ». 

Nord Stream II duplique le gazoduc 

existant Nord Stream qui relie 

directement la Russie à l’Allemagne via 

la Baltique et, dont la principale 

caractéristique, est d’éviter tous les pays 

de l’Est. 

Les capacités Nord Stream I et II 

supplanteront les deux gazoducs 

passant actuellement par l’Europe 

centrale. 

Pour les pays de cette zone, mais aussi 

les pays scandinaves, ce projet mine la 

sécurité énergétique européenne, il 

donne toutes les clefs de l’extraction, du 

transport et de la vente de gaz de la 

moitié de l’UE à la Russie, qui assura 

tous les besoins annuels de l’Allemagne. 

La Russie s’assure ainsi de 

l’approvisionnement direct de son 

principal client en Europe, évite de 

s’acquitter des droits de passage aux 

pays de l’Est, et pourrait utiliser la 

menace de couper les robinets pour faire 

pression sur les PECO, comme elle l’a 

fait avec l’Ukraine.

Inquiet du silence de la Commission sur 

cette politique énergétique germano-

russe qui met en péril les intérêts vitaux 

des pays de l’Est et d’une Allemagne 

intransigeante tentant de passer en force 

grâce à son poids au sein de l’UE, douze 

pays de l’UE (l'Autriche, la Bulgarie, la 

Croatie, la République tchèque, 

l'Estonie, la Hongrie, la Lettonie, la 

Lituanie, la Pologne, la Roumanie, la 

Slovaquie et la Slovénie), ont signé un 

accord en 2016 pour améliorer leur 

coopération économique et créer une 

nouvelle alliance énergétique.

Cette alliance part d’un constat simple : 

en Europe centrale l’écrasante majorité 

des routes, pipelines et lignes 

ferroviaires et donc du commerce se 

trouvent dans un axe est-ouest, 

principalement en raison de la longue 

domination germano-russe. 
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UE + I3M

UE

Axes de transports

Gazoducs

Carte 22. Projets de l’Initiative des 3 Mers (2019)

Des nouvelles voies 

commerciales

Aussi l’objectif de l’I3M 

est de développer des 

infrastructures et 

connexions le long 

d’un axe nord-sud 

complètement 

indépendant de 

l’Allemagne et de la 

Russie.

Concrètement l’I3M ce 

sont trois 

projets principaux: une 

autoroute reliant la 

Lituanie à la Grèce et 

deux gazoducs : un 

premier de la Bulgarie 

à l’Autriche, et un autre 

de la Croatie à la 

Pologne. 

Ce dernier gazoduc 

devrait être alimenté 

par méthanier par les 

USA qui proposent des 

prix inférieurs à ceux 

des russes. 

De plus, le Sénat 

américain s’est rangé 

du côté des pays de 

l’I3M en approuvant 

diverses mesures 

permettant de 

sanctionner les 

sociétés qui 

investissent ou 

participent au gazoduc 

russo-allemand : Nord 

Stream II.
Source: Partenaire Europe

Carte 21. Principaux axes de transports et d’énergie en 

Europe (2019)

Source: Partenaire Europe

UE + I3M

UE

Projets de gazoducs 

de l’I3M

Projets autoroutiers 

de l’I3M

Projet russe : North 

Stream II
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Un futur incertain pour l’Allemagne

Désormais attaquée par l’Amérique de 

Trump, qui veut réduire ses excédents 

commerciaux, l’Allemagne de Merkel 

dépend de la capacité de l’UE à protéger 

ses intérêts. 

Aussi il est vital pour elle de s’assurer de 

la totale coopération des institutions 

européennes. 

Hélas pour Berlin, Varsovie et Budapest 

ont organisé la contestation à l’Est. Via 

une stratégie de puissance en 

« poupées russes », soutenu par les 

Etats-Unis, elles sont à la tête du V4 et 

l’I3M qui leur ont permis lors du sommet 

européen de juillet, d’empêcher la 

désignation du socialiste Franz 

Timmermans (Vice-Président de la 

Commission européenne qui avait 

déclenché les poursuites contre elles) 

comme Président de la Commission, 

comme le voulait M. Macron.

Angela Merkel, qui a prévu de partir à la 

retraite en 2021, fait donc face à une 

coalition de ses principaux fournisseurs 

(PECO) et de son principal client (les 

Etats-Unis). 

Seuls des changements politiques à 

Washington (2020) et Varsovie (2019) 

pourraient sauver son modèle 

mercantiliste.

Dans le cas contraire, elle obtiendrait un 

peu de répit en divisant pour régner, 

comme elle l’a fait avec succès lors du 

sommet européen de juillet de cette 

année qui a désigné une de ses plus 

fidèles ministres, Présidente de la 

Commission.

Pour ce faire la Chancelière a endossé 

le costume du pompier pyromane entre : 

les forces progressistes de l’Ouest 

(équivalent PS, Verts et LREM) qui 

veulent la tête de la Pologne et de la 

Hongrie car s’opposant à leurs politiques 

migratoires et revendiquant des racines 

chrétiennes ; et d’un autre coté les pays 

de l’Est profondément pro-européens, 

mais refusant de se soumettre à la 

politique migratoire de l’Ouest. 

L’objectif étant de retarder, jusqu’à son 

départ à la retraite, l’échéance d’un 

déclin allemand inévitable. A sa suite il 

est évident qu’un rééquilibrage de l’UE 

s’effectuera, ce qui est une bonne 

nouvelle pour la France.
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Une nouvel équilibre des puissances

Si la France et l’Allemagne ont été 

longtemps la locomotive de l’U.E., c’est 

notamment parce qu’elles représentaient 

les intérêts et valeurs de deux Europe : 

celles du Nord et du Sud. Lorsqu’elles 

arrivaient à s’entendre c’était souvent au 

prix d’un compromis acceptable et 

bénéfique pour ces deux Europe. 

Aujourd’hui, non seulement les intérêts 

du Sud sont totalement ignorés, mais il 

faut désormais prendre en compte une 

« troisième » Europe. 

La « révolte» des pays de l’Est, alliés 

aux Etats-Unis, devrait permettre de 

remettre l’Allemagne à sa juste place et, 

espérons-le, à la France de reprendre la 

sienne dans une locomotive à 3 moteurs 

(allemand, français et le représentant de 

l’Europe de l’Est, à priori la Pologne). 

En schématisant à l’extrême, 3 Europe 

devraient cohabiter : une du Nord, 

intolérante à la dette, libérale et 

multiculturelle. Une autre du Sud, 

tolérante à la dette, étatiste et 

multiculturelle. Une de l’Est sans religion 

sur la dette, économiquement très 

libérale mais conservatrice au niveau 

des valeurs, refusant le multiculturalisme 

pour préserver son mode de vie et un 

niveau de sécurité élevé. 

Par contre elle devra faire face à un défi 

de taille, son déficit démographique.

Carte 23. Variation de la taille de la population du pays 

entre 2000 et 2017

Source: Banque Mondiale
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